
Profils LeMatin Dimanche
Dimanche 27 février 202218

tianLüscher (PLR/GE)nousavait confié
en2019déjà, à la veilledesdernières élec-
tions fédérales, qu’il prendrait congéde
Berneen2023. Il nous l’a reconfirméder-
nièrement.Dès lafinde la législature, il
laisseradonc la gaucheorphelinede l’une
de ses ciblespréférées.
AuPLR, touteunegénérationd’élus ar-

rivés en2007auparlementprendra congé
deBerne l’anprochain. «Il y auraChristian
Lüscher,KurtFluri,OlivierFrançais au
Conseil desÉtats ouencoremoi», énu-
mère JacquesBourgeois. L’ancienchefde
filedespaysansvadonccéder saplace.
«C’estmaquatrième législature.Ça fait
déjàunbonbail, et àunmomentdonné, il
faut savoir arrêter.»

LeFribourgeois se réjouit definir en
beauté: il préside laCommissionde l’envi-
ronnement, de l’aménagementdu terri-
toire etde l’énergie, bref, celle qui fait et
défait lapolitique climatique suisse. «Ef-
fectivement, ce sontde jolis sujets, sourit-
il.Onessayed’apporternotrepierre à
l’édifice.»

Après 70ans, la pressionmonte
Il peut aussi arriverpourunéluque le tic-
tacde lamontredevienneunpeu trop so-
nore. Ledoyenduparlement, leVaudois
Jean-PierreGrin (UDC), 74ans, ainsi que le
Jurassien Jean-PaulGschwind (Centre),
qui fêtera ses 70ans cet automne, en font
l’expérience. Ils confient tous lesdeuxque
cette législature sera ladernière.Cen’est
pasque lapassionn’y estplus, non,mais
commeondit dans certainsmilieux, la
pression sociale est quandmêmebien là.
«J’ai encoreungrandplaisir à être au

Conseil national.Mais en tantquedoyen,

De nombreuses figures entament
leur dernier tour de piste

● Unquart desdéputés
romands auront chauffé
les siègesduConseil national
pendant aumoinsdouze ans,
au termede la législature.
Nous avons sondé leurs
intentions.
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L’iconiqueéluVertDanielBrélazne rever-
rapas les travéesduPalais fédéral.Vic-
timed’unechute à sondomicile, le
conseillernational démissionnaire suivra
àdistance l’hommagequi lui sera rendu
lorsde la sessiondeprintempsqui s’ouvre
ce lundi.

Encoreundinosaurequiquitte la
Berne fédérale. Et cen’est pasfini.
Après IsabelleChevalley l’automne
dernier, partie vivre enAfrique, après
DanielBrélaz, d’autrespiliersde ladé-
putation romandecomptent les ses-
sionsqu’il leur reste sur lesdoigts
d’unemainetdemie.C’estunegéné-
rationpolitiquequi s’apprête à tirer sa
révérence, des têtesbien connuesdece
côté-ci de la Sarine.

Treize élus auront fait trois législatures
ouplus
Sur les 52élues et élus romandsqui
siègent auConseil national, 13 aurontpas-
sédouzeansouplus àBerneen2023,
c’est-à-direqu’ils auront fait trois ou
quatre législatures, voire entamé la cin-
quième. Seules lesdéputationsneuchâte-
loise et valaisannenecomptentplusde
telsmeublespolitiques.
Il y auradoncdumouvement l’anpro-

chainet, dans les arrière-boutiquesdes
partis, ça sentdéjà le chambardement.
Nousavons sondé les intentionsdesper-
sonnalités romandes concernées.Voici les
réponsesobtenues.Oupas.

Le confort de l’agenda
Le scénario leplus confortablepourun
éluestdepouvoir s’en tenir à sonpropre
agenda sans autre considération.Chris-

«Àbientôt70ans,
c’est lemoment
depasser le témoin

àuneforceplus jeune,
sansregret.»
Jean-PaulGschwind (Centre/JU)
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jemedisqu’il faut laisser laplace àdes
plus jeunes. Etpuis, il y aunevie après la
politique», explique Jean-PierreGrin. «À
bientôt 70ans, c’est lemomentdepasser
le témoinàune forceplus jeune, sans re-
gret», ajoute Jean-PaulGschwind.

YvesNidegger (UDC/GE), lui, est plus
jeunedequelques années,mais en2023, il
aura fait seize ansdeConseil national.
Alors…«Jemesuis engagédans cettequa-
trième législaturedans l’idéequece sera
ladernière, une idéequi est toujours là, af-
firme l’UDCgenevois. Pasparceque j’enai
marre,maisparcequed’autresdansmon
parti klaxonnent et si je continueàmepré-
senter avecunscore supérieur à eux, ils
vontfinir pardéprimer.» Il ajoute, sou-
riant: «C’est doncuneposture altruiste.»

Pasdedécision à ce stade
Il y a aussi enpolitiquedesmomentspour
déciderdepartir et d’autrespour ledire.
Avez-vous l’intentionde rempiler?Ànotre
question succèdeparfoisun silencegêné.
Les socialistesAdaMarra (VD) etPierre-
AlainFridez (JU)nedisentni ouininon.
«Je réservemadécisionàmonparti», ex-
plique laLausannoise entrée auConseil
national en2007.
Le Jurassienaussi confiera enpremier à

sonparti ses intentions,mais il souligne:
«Les statutsduParti socialiste jurassien
prévoientune limitedemandat à
douzeans», limitequ’il atteindraprécisé-
ment l’anprochain.
Cinqautresparlementaires atteindront

douzeannéesde services sous laCoupole
à lafinde la législature. Il s’agit d’Olivier

De nombreuses figures entament
leur dernier tour de piste

Feller (PLR/VD), deValériePillerCarrard
(PS/FR), deChristineBulliard-Marbach
(Centre/FR) etdeCélineAmaudruz (UDC/
GE). Tous témoignentde leur enviede se
représenter l’anprochain, si leurparti les
adoube.

Les insatiables
Pour lesdeuxRomandsqui fréquentent la
Berne fédéraledepuis leplus longtemps,
RogerNordmann (PS/VD) et IsabelleMo-
ret (PLR/VD), l’avenir dépendde facteurs
extérieurs.Arrivé àBerneen2004, à
31 ans, le socialistenepeutpas se repré-
senter auConseil national. Les statutsde
sonparti cantonal le lui interdisent. Sa
carrièrepolitiquepourrait seprolonger au
Conseil desÉtats où il souhaiteproposer
sa candidature. Son sort est doncentre les
mainsde ses camaradesvaudois, qui
pourraient avoir à choisir entre lui et
Pierre-YvesMaillard.Ambiance.
Quant à IsabelleMoret, si elle échoue

à entrer auConseil d’État vaudois ce
printemps, elle pourrait théoriquement
se représenter pour le Conseil national.
AuPLRVaud, il n’y a pas de limite
demandat.Mais dix-sept ans après
son arrivée àBerne, en a-t-elle vraiment
envie? La candidate est restée sourde
à nosmessages.

«D’autresdans
monpartiklaxonnent
etsi jecontinue

àmeprésenteravecunscore
supérieuràeux, ilsvontfinir
pardéprimer.»
YvesNidegger, conseiller national
(UDC/GE)

Lorsqu’il quitte leparlement, undéputé
fédéral redevientuncitoyenordinaire.
Ses seuls avantages: il peutobtenirun
badged’accèspour lespartiespubliques
duPalais fédéral et fairepartied’une sorte
d’Amicaledes anciens. S’ils ontdes soucis
pour se reconvertir, les éluspeuvent re-
courir au chômage.Chaqueparlementaire
peut aussi demanderuneaide transitoire,
précisent les Servicesduparlement.Des
critères stricts s’appliquent.Dans tous les
cas, ladélégationadministrativeduparle-
mentdoit seprononcer et cette aide tran-
sitoire est versée aumaximumpendant
deuxans.

Rentrer dans le rang,
moded’emploi
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